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nature née avec l’horreur du mal, un amour généreux et vail­
lant pour. la chasteté, capable d’en défendre l’éclat contre 
toute atteinte, au prix, s’il le faut, des plus grands sacrifices ? 
Tel apparaît Joseph.—“Israel diligebat Joseph super omnes 
folios suos, dit la Genèse, eo quod in senectute genuisset eum.” 
—Saint ChrÿsOstome donne une autre raison de cet amour 
privilégié : l’innocence de Joseph, un amour de la pureté dont 
le récit biblique raconte deux preuves éclatantes.—J/oseph 
surprendra ses frères dans une action détestable : crimine 
pessimo. Son honnêteté ne pourra se tenir de les en repren­
dre, et n’ayant pas réussi à exciter leur remords, il les dénon- 

à leur père. La jalousie de ses frères, qui tend déjà leurscera
rapports mutuels, à cause de l’affection particulière de Jacob, 
deviendra de la haine: Oderunt eum.—N’importe: avant tout
la pureté!—Un peut plus tard, l’épouse de son maître voudra 
par séduction puis par violence, l’entraîner au mal. Joseph 
repoussera sans hésiter les flatteries et les menaces : Qui nequa- 
quam acquiescens operi nefario. La fureur de cette femme 
coupable le fera jeter en prison, mais il aura du même coup 
sauvegardé l’honneur de son 
nocence de son âme d’un péché: His auditis dominus et nimium 
credulus verbis conjugis, iratus est valde, tradiditque Joseph 
in carcerem.—Il ne faut pas s’étonner que Dieu ait pu réflé­
chir avec complaisance les rayons de sa sainteté dans une 
âme si innocente et dont la pureté recevait un tel lustre par 

combats pour la chasteté.—De là ces songes mystérieux, 
où la Sagesse étemelle révélait à Joseph ses propres destinées, 
le moyen de sauver un grand peuple, et lui montrait, de longs 
siècles à l’avance, les hommes, frères de Jésus-Christ par 
l’adoption, prosternés devant l’Hostie, adorant sur ce trône 
fait de froment, le sceptre de sa royauté. “Putabam nos ligare 
manipulos in agro, et quasi surgere manipulum meum et stare, 
vestrosque manipulos circumstantes adorare manipulum meum." 
(Gen., xxxvii, ”.)

Si nous regardons notre prédestination sacerdotale, nous 
la verrons aussi procéder d’un amour de prédilection, qui, au 
soir de la vie du Sauveur, nous fait ses petits enfants bien-

maître d’une flétrissure et l’in-

ses


